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« À propos de ma jauge à huile, j’ai demandé à la quincaillerie, mais le 
vendeur m’a dit que la société mettrait tellement de temps à régler le 
problème que je ne pourrais plus utiliser le poêle au moment où j’en aurais 
le plus besoin ! Ce n’est pas grave, car le moindre tapotement sur le poêle 
refait fonctionner la jauge, et je ne pense pas m’en préoccuper avant le 
printemps. Peut-être que la jauge finira par se débloquer d’elle-même avec 
le temps, à mesure qu’elle s’imprégnera de vapeurs huileuses. Je pourrais 
essayer, d’ailleurs, de huiler le pivot sur lequel tourne l’aiguille indicatrice. 
Le poêle fonctionne à la perfection, et jusqu’à présent, j’ai obtenu la 
combinaison la plus agréable qui soit : un confort parfait et de faibles 
factures de mazout. Sa valeur culinaire pour le réchauffement des conserves 
est un atout supplémentaire, et je peux vous assurer qu’aucun repas plus 
délicieux n’a jamais été servi sous ce toit ! Plus de bidons qui fuient jusqu’à 
présent. J’imagine que Mme Burns a fait part au livreur d’huile d’une série 
de remarques très pertinentes, agrémentées de cette emphase dont elle seule 
a le secret ! Je ne pense pas avoir besoin d’un tapis pour les bidons, une 
bonne couche épaisse de journaux du soir semble faire admirablement 
l’affaire. » 

Le poêle perfection n’était donc pas si parfait que ça, mais... on fait avec ! 



[1925, dimanche 8 novembre] 

Up early — read — over to Loveman’s & thence to Corona — Flushing 
cars withdrawn — return to NY — Pub. Lib — Whitman exhibit — down 
to Kirk’s he & Leeds there — out to dinner — return, read, & play with 
Oscar. Disperse at midnight — back to 169 — read & stay up. 

Levé tôt. Lu. Je vais chez Loveman et ensemble jusqu’à Corona. Plus de 
trolley à Flushing. Retour New York. Bibliothèque. L’expo Whitman. 

Puis librairie Kirk, lui et Leeds sont là. On sort dîner, puis retour, je lis et 
joue avec le chat. On se sépare à minuit. Retour au 169. Lu, nuit blanche.  

Il va falloir attendre quelques jours pour que le NYT nous fasse nous aussi entrer 
dans l’exposition Walt Whitman à la Public Library, Howard et Loveman, eux, 
y étaient dès cette première ouverture. En attendant, cette triste histoire du 
racisme ordinaire, à garder en tête en permanence.  

New York Times, 8 novembre. Montclair, N. J., 7 novembre — Le mariage de 
William E. Jackson, entrepreneur à Montclair, et de Mlle Helen Burns, domiciliée au 
16 Walnut Terrace, à Bloomfield, n’aura pas lieu, a annoncé ce soir Mme Peter Burns, 
mère de la future mariée. Jackson et Mlle Burns devaient se marier vendredi matin 
dans la chapelle du Municipal Building à New York. Cependant, lors de la demande 
de licence de mariage mercredi, Jackson, contre l’avis de sa fiancée, a admis avoir du 
sang noir. Il a déclaré que son père était blanc, mais que sa mère avait du sang noir. 
On lui a dit qu’il devait se décrire comme étant de couleur. Lorsque Peter Burns, le 
père de la jeune fille, agent de terrain de la Prudential Life Insurance Company de 
Newark, a appris l’origine de Jackson, il a exhorté sa fille à ne pas se marier. Mais elle 
a refusé de changer d’avis. Jusqu’à ce soir, les voisins de la famille Burns ont déclaré 
que la jeune fille avait disparu, et il a été rapporté qu’elle et Jackson s’étaient mariés. 
Ses parents n’ont pas souhaité s’exprimer à ce sujet. Mais ce soir, Mme Burns a affirmé 
catégoriquement qu’il n’y avait pas eu et qu’il n’y aurait pas de mariage. « Ma fille, a-
t-elle déclaré, est à la maison. Elle est rentrée hier et elle ne se mariera pas. » Dans les 
environs du domicile de Jackson, situé au 4 Lexington Avenue, il y avait beaucoup 
d’agitation ce soir. Hier soir, le Ku Klux Klan a allumé une croix enflammée sur la 
pelouse devant la maison pour protester contre le mariage. Les Noirs du quartier ont 
exprimé leur crainte de nouvelles actions du Klan dans les environs. Jackson, 
propriétaire de la Montclair Construction Company, est diplômé de l’université 
Columbia, où il a joué dans l’équipe de football américain. Auparavant, il a fréquenté 
l’université Lincoln, un établissement réservé aux Noirs. Lui et Mlle Burns, 
standardiste à Orange, se sont rencontrés pour la première fois lors d’un bal. Jackson 
n’était pas chez lui ce soir. Sa mère, Mme Bessie Bacon Jackson, domiciliée au 48 
Maple Avenue, a déclaré ne pas l’avoir vu depuis mercredi. 
 
  



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Premiers jours de l’exposition Walt Whitman à la Public Library : 

Lovecraft et Loveman peut-être sur la photo !  

  



 

  



  



  



 


